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<eLyon, légat du Saint SièLtre, un éý.ablisserneiît qui'il appela

'le Nouiveauin Monastère " Là il pli enil rnettre a exéCltil

ýem pieux desseins de parfaite observance.
Telle l'lt l'origine de - Citeauix.

Mais en aoplissant, cette our, Robert de Molesiiî l

Sdoutait probablement pas qu'il jetait les I»ondemielitsdiL

Ordre iouVeaiUs lequel <levitit grandemfenit 'lori lier ieu et

Pulissamjmen~t sou teir et honorer l'Enise
$mus leur deuxième Abbé, Saint Albériv. (1ot 110 IQ'

les religieux de Citeaux prirt'nt les vêteniCllit.s bilncs tels Ui

11olls les pori ons aujourd'hui. Saint BenloÎt ~o1ierCcl'QI
la coilleur et la qualité des vêtemenQIts COIfllfl 111Q chose 1

d'iflfrente. Craignant que son monastère ne0 lut iniquiété (lamls

'ý réformne et mene dans son existence, Sainit Albério denîlai',

daul'o pe Pascal 1 qu'il voulut 'bien le Placer soUSla' a

veg-arde 'du Saint-Siège. (1100.) il est donc, hors de doute queit

les Cister, icus ne sont que des Bénédictins réflormnés et tranIs

formés

C'est à Sainit Albéric que I*Ordre doit l'initroduction des

Frères Couver, '' Ils devaient plus partiCUiUTCeîîet être aLp-

Pliqués aux travaux extérieurs . P>articipanlt à ou les privile

gels, traités en vrais frères, ils ne8 sont pas, au senls strict du

mo0t, dles moines, bien ql'ils soient véritablemlenît religiellL.

Ils furent et demeurent totn.jou' s de précieux auxiliaires polir

les travaux agricoles et industriels. A cause (le leuris ouC-IlI)a

lin isportaàient n'énéri-,leynemt des vê.tmilis briuns. Leurs

"ertils ne le cédaient En rien à celles (les 11101ie 't l]

flomnbre d'entre eux ont illustré l'Ordre par leur sainiteté.

i.e toisime Abé de l'ordre fuit Saint Etiennet Ihîrd(in., anl-

glais d'ori-inle, Il est, à propremenCit parler, P'ram~turd

l'Ordre. il'institua les chapitres Généraux, les Visites amliet-

le ds haque mlonasêe Il fixa les rapports des maisonis

fondées avccelles d'ou elles t iraient leurigii i mfmm

le gouverntemenIt 2gIIéraI (le FOrdre 1ar l'le i0 iisýtllt'11 uli l PUiS

senlte appel(e , c1îrt-e de Charité" qui fut approuvée par Ca-

hixte-1 en 1119i ¶. Il fonda (le son vivanit 1111 g-rand) îoMbre de'

11f01nastères. L- pla-4 célèbre, le iroisième çe Abbé iitItii el
141PIée, ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ mu <luti CcCttCtx rd openirAbé(0

liC, .u Clirau. aiut-Berflrd Io rml~

1158) y brilla dVui si vif éclat par. ses vruses oeuvres et sýa

doctrine, qu'il est considéré par beaucoup comme(ý le Ibuda-

teur (le l'ordre. Aujourd'hui encore ou 110118 appelle souvenlt


